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La capture de la Haute Moselle, effectuée aux dépens de la Meuse et au profit de la Meurthe et du Rhin, a laissé, des traces dans le paysage sous la forme (a) d’une vallée fossile à méandres encaissés traversant la côte de Meuse, le Val de l’Asne, (b) du coude de capture de Toul, (c) d’alluvions anciennes issues du Massif vosgien, qui constituent des terrasses alluviales étagées, anciennes paléo-vallées alluviales remblayées en période froide et mises en relief lors des périodes de transitions climatiques, surtout lors des entrées en période glaciaire. 
Les objectifs de cette conférence consistent à montrer comment la capture de la Haute Moselle est enregistrée dans les systèmes alluviaux de la Moselle et de la Meuse, quel est l’âge de la capture et quels sont les facteurs de la réorganisation hydrographique.
Les 3 basses terrasses (M1, M2 et M3) suivent le tracé de de la Moselle actuelle, en aval du coude de capture de Toul, tandis que les 3 moyennes terrasses (M4, M5 et M6) se prolongent vers l’ouest en direction du Val de l’Asne et de la Meuse où elles sont fossilisées respectivement sous les formations de versant et les alluvions calcaires. La capture de la Haute Moselle est, par conséquent, postérieure aux alluvions de la terrasse M4 et antérieures aux alluvions de la terrasse M3. La capture de la Haute Moselle est enregistrée dans la vallée de la Meuse, aux Pays-Bas et dans la vallée de la Moselle, au nord de Frouard, par une rupture minéralogique. À Maastricht, les minéraux denses issus des Vosges (notamment la hornblende brune) sont absents dans les alluvions des terrasses les plus basses de la vallée mosane, tandis que le long de la vallée de la Moselle actuelle, les minéraux denses provenant du Massif vosgien sont abondants sur les plus basses terrasses et dans la plaine alluviale.
Les datations numériques disponibles dans les alluvions anciennes des grandes vallées lorraines, dans le karst de Pierre-la-Treiche et sur la terrasse du Belvédère à Maastricht indiquent que la capture de la Haute Moselle est antérieure à 250 000 (+/- 20 000) ans et s’est déroulée vers la fin du stade isotopique marin 8 ; les alluvions de la première terrasse post-capture de la Moselle appartenant au stade 6 (Saalien sensu stricto).
Les facteurs de la capture sont multiples. Les facteurs généraux sont dus au creusement des vallées au cours des cycles glaciaires-interglaciaires du Quaternaire, au recul des côtes lorraines et aux réorganisations hydrographiques effectuées aux dépens du bassin de la Meuse et au profit de celui du Rhin. Localement, la capture s’est réalisée dans une dépression argileuse, surbaissée à l’Est de Toul, au sommet d’une nappe alluviale épaisse sur laquelle la Moselle s’est déversée vers le Terrouin et la Meurthe.
Actuellement, l’altitude plus élevée de la vallée de la Meuse (240 m à Pagny/Meuse) par rapport à la Moselle à Toul (200 m) indique qu’une prochaine capture de la Meuse supérieure par la Moselle se réalisera dans le Val de l’Asne.
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